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Le Eev. Messire Gendron.

La mort vient d'enlever au Séminai-
re de St. Hyacinthe un professeur dis-

tingué, et au cler<T^é de ce diooè.se, un
prêtre qui on était rorncment et l'édi-
tication par ses vertus. Il importe de
lever lo voile sous lequel son humble
modestie cachait les qualités de son es-
prit et de son cœur.
M. Pierre Saïil Gendron est né à Ste.

Robalio, le 1-i Novembre 1831. Dès
son bas âge il manifesta les heureuses
dispositions de son caractère; il charma
î<a famille par sa bonté, sa docilité et
son empressement à remplir tout ce
qui lui était imposé comme devoir.
Au catéchisme, qu'il suivit lors de sa

première cohimunion, M. le Cnré de
St. Eosalie remarqua son intelligence
et sa piété : il forma le desir-ein de lui

faire donner une éducation collégiale.
Il lui trouva, dans ce but, un protec-
teur en la ]>ersonne d'un oncle, dont la
mémoire est vénérée dons cette parois
se, M. Ambroise Gordron. Celui-ci
jmya en grande partie la pension de
ttori neveu au Collège, qui donna gra-
tuitement le reste.

im
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M. Gondron commença ses études à

Couverture des classes en 1843. Il

s'attira immédiatement l'estime et l'af-

fection de ses maîtres et de ses condis-

ciples par toutes les qualités qui font-

un écolier accompli. On a dit que com-

tne Tobie, il n'avait rien fait qui sentit

l'enfance. Mhil puérile gesset. De-

puis le jour de son entrée au collège,

jusqu'à celui de la fin de ses études, il a

rempli tous ses devoirs avec une exac-

titude parfaite. Il n'a mérité aucune

punition, aucune réprimande ; il a suivi

son règlement sans manquer à l'un de

«es points. Son travail a été assidu, et sa

piété a fait l'édification de toute l'ins-

titution. Les qualités de son intelli-

gence brillèrent en même temps que

celles de son cœur. Il a eu dans ses di-

verses classes les succès les plus mar-
qués: à la distribution des prix, les

spectateurs le voyaient avec intérêt,

«e partageant les récompenses du tra-

vail avec un frère, en tout digne de lui,

aujourd'hui le député si estimé du com-

té de Bagot. Dès la classe de Ehèto-

rique, il obtint le prix de sagesse, dé-

cerné à l'élève de la maison qui s'est

le plus distingué par son mérite en

tout genre. Ses succès en philosophie

furent brillants : il montra dans cette

classe la pénétration de »aa ^pcit^
la solidité Je son jugemc nt.
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Dès ses premières années, M. 'ten-

dron avait eu le désir de se consacrer

au ministère des autels. Il prit l'habit

ecclésiastique en septembre 1851, et

fut employé au Séminaire, comme
maître de salle et d'étude. Quoiqu'il

n'y eut rien dans son extérieur qui en
imposât, il obtint de suite sur les élè-

ves une autorité qui fut toujours res

pectée ; c'était l'eftet de la haute estime

qu'on lui portait.

L'année suivante il fut chargé de
l'explication des auteurs grecs et latins

dans la classe de belles- lettres, emploi

où il commença à montrer son talent

d'enseignement.
Ayant entendu Mgr. Taché parler

de ses missions dans les contrées loin-

taines du Nord-Ouest, et exprimer le

désir d'avoir un plus grand nombre
d'ouvriers évangéliques pour parta-

ger ses travaux, il sentit s'allumer

en lui le zèle de se dévouer à la

conversion des peuplades sauvages, et

pour atteindre ce but, il entra dans la

congrégation des Obla^g. Il y fut ac-

cueilli avec une vive - utisfaction ; mais

sa faible santé le lui^a de sortir de
cette société religieuse, qu'il' éditia

dans les quelques mois qu'il passa dans

son sein.

Il revint au Séminaire où on lui don-

na un emploi en rapport avec ses for-
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1«54.
it nmélioréo; il futSa santé s e

chargé d'abord de rens(3igncmeiit Ues

Mathématiques, pui.s do celui do la

Physique cl do la Chimie. Il montra

dans ces classes d'éminontes qualités

comme profi/'ssem'. Il était très concis

dans son enseignement ;
mais il expo-

sait les muLiùres avec une netteté
^
et

une précision qui lo,i faisaient facile-

mont saisir par les élèves. Il étudiait

si bien les questions qu'il avait à tiui-

ter, qu'il répondait sur le champ aux

difficultés qu'on pouvait lui présenter.

Par un travail assidu, il a acquis de

grandes connaissances dans les sciences

physiques, et il possédait aussi une

habileté très remarquable dans les ex-

périences où il appliquait les théories

scientifiques. Il a dirigé la décora-
,

tion ot r&rrangement du Cabinet de

Physique du Séminaire, qu'il enrichit

de nouveaux instruments fort utiles,

donc pluieurs ont été acquis à ses frais,

^t quelques uns même confectionnés

par ses mains.

Mr. Goudron a rendu des services

importants comme Assistant-Préfet des

Etudes. Il possédait bien les auteurs

classiques curetions ot payons ;
il les

taisait étudier avec goût dans les clas-

ses soumises à sa direction
;
par des

i
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«Kiitnor.s fréquent», il «'assunùt ^u

^ucès de. élôvL dont il savait st.mulov

le travail par divers moyens d encou-

Il u aussi fait do la PI» "^«P^'f >
?*

iusqu-àun certain T-oint.do laTheolog.o

l'olVt de ses études. Quoiqu il n a.

„oint été chargé do renseignement

cL sciences^il en était, instruit

•m point d'en discuter les matières avec

avantai^e. H s'était attaché dune ma-

làèrevrius spéciale à la Liturgie-, auss,

c était lui que l'on consultait sur les

..uescions des rites sacrés, et son juges

ment faisait autorité, par ce que 1 on

™vait avec quel soin il étudiait les cas

nui lui étaient proposes. Pendant plu-

Hieurs années, il a eu à romphr au Se-

minaire, la fonction de Maître des cé-

rémonies, et il a été charge aussi de hi

direction de la sacristie; c était un

hommage rendu à ses connaissances

liturgiques, à l'habileté qu'il savait

montrer en toutes charges, et aussi a

«avive piété. Il donnait de 1 éclat

aux Bolennités par les belles décora-

dons dos aut6ls,et la manière dont s ac-

complissaient les cérémonies du culte.

On avait recours au talent et au de-

vouement de Mr. Gendron pour toutes

sortes de travaux, même de 1 ordre

purement matériel C'est lui qui a

lait exécuter tout ce qui a ete fait poni
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l'&nangeineiit et rornementation de I»

cour dfB élèveB, et la plantation de»

arbres qui la décoient. Il a élevé le

tertre sur lequel «Tepose la statue de la

Ste. Vierge, et il a fait ériger, peu

avant Ba mort, dans la cour intérieure

la statue de St. Joseph qui la dominev

Il Tavait acquise de ses propres deniers.

Il voulait, comme il l'a exprimé, que

placée au milieu des divers corps de

l'édifice du Séi' inaîre, exposée a tous

les regards, elle provoquât des invoca-

tions à St. Joseph, qui attirassent sa

fmissanteprotection sur la maiBon,pour

'ordre spirituel et temporel.

A tous les emplois qui lui ont été

confiés, quelques minimes qu'il parus-

sent être, M. Gendron a su apporter

une attention, une exactitude qui lui

a fait accomplir toutes choses avec

perfection. Il ne connut en rien la né-

gligence ; aussi, il était habile en tout,,

même dans les jeux, auquels le besoin

de sa santé l'obligeait à se livrer ; il

était reconnu comme le maître au

billard.

Mais sa mémoire|a un tout autre titre

à l'honneur et à la vénération ; je veux
dire ses éminentes vertus.

Il a montré une régularité qui était

une édification continuelle; il a accom-

pli sa règle avec une ponctualité par-

faite. Quoique faible et souflPrant, il a,.
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tant qu'il Ta pu, asoisté aux exercices

communs, et dans sa longue maladie^

on voyait encore chez lui l'habitude de

tout faire à des heures réglées. Sous ce

rapport, il a tenu une conduite qui tient

de la perfection de l'état religieux.

Son caractère était peu expansif, peu
liant; mais il y avait une telle aménité,

une telle bienveillance dans tous ses

procédés envers les autres qu'il attirait

l'affection en même temps que l'estimCr

Cette douceur n'était pas eant mérite,,

elle était due à une victoire constante

sur sa vivacité naturelle.

La vertu qui sert de fondement à

toutes les autres, l'humilité, était pro-

fonde chez lui. Il parlait peu au milieu

des étrangers ; il ne disait jamais rien à
son avantage ; il évitait tout ce qui

pouvait le mettre en évidence. Il n é-

tait pas doué de certaines qualités qui

rendent un homme brillant ;
mais il

avait assez de mérites de divers genres

pour qu'il parût avec distinction, si sa

réserve et sa modestie no l'eussent ren-

du habile à détourner l'attention de sa

personne.

Sa piété toutefois ne pouvait se ca-

cher. Elle apparaissait dans son recueil-

lement habituel, dans l'expression de

foi avec laquelle il célébrait les Saints

Mystères, dans ses visites prolongées

au Saint Sacrement, où il avait une
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attitude ^i éditiantc, dan.s lo8 paroles

religieuses qu'il se pluisiiit a^,/^^!'^sser

à ceux avec qui il vivaitdaiis 1 uvLimite.

Elle se décelait .urtout dans la direc-

tion qu'il donnait à ceux qui se con-

fmientHses soins spirituels, il était

pour eux un g-alde éclaire, ^«^ /^/^^
animait de la dévotion dont il

^

était

pénétré 'ui-môme. H n'y avait rien de

bien tendre et de sensible dans sa piete
;

elle était simple, solide, et elle se ma-

nifestait par un amour pour le devoir

qui no se démentit jamais.

La santé de M. Gendron n avait ja-

mais été bonne. Une maladie qui avait

enlevé déjà plusieurs ilos membres de

sa famille, le minait lentement depuis

quelques années. 11 ^'attendait i. en

être la victime avant un long temps.

Mais tant qu'il sentit quelques forces,

il les employa à l'accomplissement des

divers emplois qu'on lui donna. On

voulait ménager ^a santé ;
il s y retu-

sait autant qu'il était en lui : il a, en

plusieurs occasions, sacrifié la prudence

au désir d'être utile.
, • n

Il a montré un courage admiraOïe

dans sa longue maladie. Il n'a jamais

manifesté la moindre défaillance à 1 as-

pect de la mort qi'il a eu si longtemps

sous les yeux. Il n'a fait entendre

aucune expression de plainte dans ses

nui. mMidant les derniers
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Uemps, ont été très vive^i. Il no parlait

[de son mai que biu- les questions qu'on

lui adressait. Son amour pour l'autel

l'a porté à célébrer les Saints Mystères

tous les jours à son heure ordinaire,

malgré des nuits passées en grande

partie sans sommeil,et une faiblesse de

poitrine qui lui permettait à peine

d'adresser quelques mots à ceux qui !o

visitaient. Il faut qu'il ait en une

grâce particulière pour pouvoir dire la

messe avec cette prostration de toutes

ees forces, dans laquelle il était pénible

de le voir. C'était la récompense de

sa dévotion envers l'Eucharistie. Par

un bienfait providentiel à son égard, à

l'époque où sa santé ne lui permettait

plus de se rendre A la chapelle du Sémi

îiaire, un oratoire, où l'on peut, en

vertu d'un induit pontitical, oîl'rir le

^aint Sacrifice et garder le St. Sacre-

ment, était établi à côté de la chambre

qu'il occupait.

Dès qu'il sentit qu'il ne lui était plus

possible de monter à l'autel, il quitta

le Séminaire pour aller àTHôtel-Dieu,

où il devait recevoir un traitement plus

approprie à son état de soutïrance et de

faiblesse, de la part de ces religieuses

de THôtel-Dieu, dont les soins si assi-

<ius, et les paroles si pleines de bien-

veillance et de piété sont si utiles au
irnfna of îlll r-rPiir des mîlladcS. Il fut
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admirable au moment où il laissa la

maison dans laquelle il avait vécu 2T

ans. Il savait qu'il n'y entrerait plus;

il concentra tous ses sentiments au tond

de son âme ; il ne fit paraître aucune

trace d'émotion, et pourtant son cœur

devait|ètre bien péniblement agité. Il

avait tant aimé cette maison, il y avait

tant travailléjil y était si aimé et si esti-

mé, sa piété y avait reçu tant de conso-

lations : mais il avait fait sou sacri^ce

devant Dieu, il n'en voulait rien lais-

ser paraître devant les hommes.

Cette énergie de caractère, qu'il avait

montrée toute sa vie, l'accompagna

jusqu'au dernier jour. Elle s'est expri-

mée dans la lutte victorieuse de sa

patience contre le mal, dans une rési-

gnation qu'aucune parole n'a trahie,

et dans cette régularité pour ses divers

actes, à laquelle il est demeuré fidèle

Jusqu'à la fin. Quand il sentit que ses

forces mentales et corporelles ne lui

permettaient plus de prier lui-même, il

demanda qu'on lui suggérât de pieux

sentiments ; on voyait que son cœur

s'en pénétrait et il manifestait sa re-

connaissance pour ce service qu'il

paraissait apprécier bien vivement.

Pouvant à peine proférer quelques pa-

roles dans les derniers temps de sa ma-

ladie, il n'a guère laissé entendre l'ex-

pression des sentiments dont son cœur

^i«
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était animé ;
cependant il a été facile de

voir qu'un entier abandon à la volonté

de Dieu était sa disposition dominante.

Un moment il fut effrayé de lacrain-

te du purgatoire,mai8 il fut rassuré par

les mérites du sang de Jésus-Christ,

versé pour la rémission des péchés, et

si abondamment appliqué à l'âme par

les derniers sacrements ;
il avait une

dévotion spéciale au sang divin qu'il a

exprimée en diverses circonstance».

Cependant la maladie touchait à son

terme fatal. Le vertueux prêtre avait

ou le bonheur de communier presto

tous les jours depuis qu'il était à l Ho-

tel-Dieu. Le 31 décembre dans la mati-

née on lui administra l'Extrême Oncti-

on qu'il reçut avec une vive expression

de piété. Bientôt la crise suprême se

déclara ; en voyant qu'elle allait 1 em-

porter, il ne manifesta aucune émotion
;

sa figure conserva son calme habituel.

B souffrit beaucoup pendant les derniè-

res heures. Il reçut les adieux de quel-

<iues membres de sa famille et des prê-

tres du séminaire. Il prêta l'oreille a

quelques paroles qu'on lui adressa pour

exciter sa confiance ; il prononça encore

une fois quoiqu'avec peine, le nom du

Sauveur, et, quelques instants après, il

' cxpii'a, au moment où l'on achevait les

prières des agonissants.
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Les obt^éques do M. Gendron ont ou
lieu le 4 Janvier dans la chapelle

du Séminaire. Mgr. l'Evoque do St.

Hyacinthe célébra lui-même le service

funèbre. Mgr. de Germanicopolis,

malgré 80s infirmités, voulut donner
à ce vertueux ecclésiastique,on assistant

à ses funérailles, un témoignage de son

estime. (Quarante prêtres étrangers

étaient venus lui rendre le même
hommage, malgré Tintempérie de la

saison et le mauvais état des chemins.
Parmi eux, on distinguait M. le Cha-
noine Moreau, l'Aumônier des Zouaves
Pontificaux, M. Xienoir, directeur du
collège de Montréal, M. Préfontaine^

autre membre du séminair* de St. Sul-

pice, le K. P. Trudeau, de la congréga-
tion des Oblats. L'Honorable juge
Sicotte, M. Bachand, le représentant du
comté, et nombre d'autres citoyens dis-

tingués do St. Hyacinthe assistaient

aux obsèques ; on y remarquait aussi

plnsieurs anciens élèves, venus des pa-
^oisses étrangères, eutr'autres M. B.
J3enoit, député aux communes du comté
de Chambly, et M. le Shérif Mathieu,
de Sorel.

Mgr. de St. Hyacinthe, avant l'ab

eoute, a rendu avec une parole pleine
d'éloquence et d'émotion, un hommage
bien honorable à la mémoire du Cului

"dont les restes allaient recevoir la se-

pu'ture. Il a dit, t ut en reconnais-
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saiit le mérite de son clorgé, qu'il dér^i-

rait que l'esprit de ce digne ecclésias-

tique, passât dans tous les prêtres de

son diocèse, et avec une huniilité

qui produisit une vivo édification, il

a déclaré qu'il souhaitait d'en être

lui-même pénétré. Pour justitier ce

sentiment, il a rappelé les vertus sa-

cerdotales de M. Gondron, surtout sa

régularité et sa piété. A^vè^^ l'avoir

donné pour exeiuple à ses prêtres, s'a-

dressant aux ecclésiastiques du sémi-

naire, il leur a dit qu'il avait préludé

aux mérites qui ont si bien rempli sa

carrière sacerdotale, prir l'accomplisse-

menl de tous ses devoirs dans !sa cléri-

eature ecclésiastique. Il lit remonter

plus haut encore la source des grâces

dont il a senti en lui l'efficacité sanc-

titiante; il la trouva dans ces qualités

qui l'avaient rendu pendant t^on cours

d'études, le modèle des élèves de Tins-

titution, et il ajouta que les vertus de

récolier n'étaient que ie développement

de la pi té et do la docilité de l'enfant

sous It; r. t ! îiternel.

Cette aii •ntio!i funèbre a produit

une im])rut3hiv>n profonde sur l'auditoi-

re, qui a partîiL;o l'émotion de l'élo-

quent prélat. Le souvenir qui en sera

convier vé, sera le monument le plus

glorieux élevé à celni,dont ie séminaire

de cette ville et le oergé iU) ce diocèse

déplorent >.\ vivomeiit la p^rte.




